
Prévalence du mariage des enfants* et Programmes évalués**

+ de 70 %: NIGER

61 à 70 %: BANGLADESH, RÉPUBLIQUE CENTRAFRICAINE, TCHAD, GUINÉE

51 à 60 %: BURKINA FASO, MALI, MOZAMBIQUE, SOUDAN DU SUD

46 à 50 %: ÉRYTHRÉE, INDE, MADAGASCAR, MALAWI

40 à 45 %: AFGHANISTAN, CUBA, RÉPUBLIQUE DOMINICAINE, ÉTHIOPIE, 
NÉPAL, NICARAGUA, SIERRA LEONE, SOMALIE, OUGANDA, ZAMBIE

36 à 39 %: BRÉSIL, CAMEROUN, RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO, 
GAMBIE, HONDURAS, LIBERIA, NIGERIA, TANZANIE

31 à 35 %: BÉNIN, CONGO, CÔTE D'IVOIRE, GABON, MAURITANIE, 
SAO TOMÉ-ET-PRINCIPE, SÉNÉGAL, SOUDAN, YÉMEN, ZIMBABWE 

25 à 30 %: BELIZE, BHOUTAN, EL SALVADOR, GUATEMALA, HAÏTI, KENYA, 
ÎLES MARSHALL, NAURU, TOGO, VANUATU

près de 70 millions
de filles-épouses à travers le monde. Dès
qu’elle se marie, l’enfance d'une jeune fille 
se termine de façon abrupte. Sa santé et ses
perspectives d'avenir sont immédiatement
mises en danger. Des dizaines de millions de
filles dans les pays en voie de développement
risquent d'être mariées de force avant l’âge 
de 18 ans, victimes d’une pratique qui freine
considérablement les progrès en matière de
droits humains, d'éducation, de santé mondiale 
et de développement économique.

Heureusement, il existe des moyens pour changer cette réalité. 
Le International Center for Research on Women (ICRW) a 
effectué une étude systématique des programmes mesurant 
les changements en matière de connaissances, d’attitudes 
et de pratiques relatives au mariage des enfants. Sur plus 
de 150 programmes identifiés ayant une composante liée 
au mariage des enfants, vingt-trois ont été évalués, offrant 
ainsi une précieuse source d’informations sur les solutions
rogrammatiques qui peuvent être mises en œuvre pour 
mettre fin à cette pratique. En se basant sur ces évaluations, 
ICRW a identifié cinq stratégies pour retarder ou empêcher 
le mariage des enfants.

RÉSUMÉ DES ÉLÉMENTS DE PREUVE

* Pourcentage de femmes âgées de 20 à 24 ans mariées
avant l'âge de 18 ans. (Source : UNICEF. (2013). Situation
des enfants dans le monde en 2013 : Enfants handicapés.
New York, NY : UNICEF.)

** Sur la base de données disponibles en 2011.

CINQUANTE-ET-UN PAYS ont un taux national
de prévalence du mariage des enfants d’au
moins 25 pour cent. Toutefois, les programmes
de prévention du mariage des enfants ayant
été évalués ne l’ont été que dans 11 pays,
marqués d’une étoile sur la carte ci-contre :
Afghanistan, Bangladesh, Égypte, Éthiopie,
Inde, Indonésie, Kenya, Malawi, Népal, Sénégal
et Yémen. Au total, ces programmes n’atteignent
qu’une proportion minime des dizaines de
millions de jeunes filles qui risquent d’être
mariées avant l’âge de 18 ans. 

Il y a aujourd'hui
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Encourager les lois 
et les politiques favorables 

De nombreux pays où le taux de mariage des enfants est élevé 
ont adopté une législation visant à interdire la pratique ou ont établi 
un âge légal minimum pour le mariage. Un plaidoyer pour la mise 
en œuvre de telles lois et la sensibilisation des représentants du
gouvernement, des responsables communautaires et des membres 
de ces communautés, contribuent à renforcer et/ou à mieux appliquer
les initiatives existantes protégeant les droits des filles. Là où la
législation n'existe pas encore, un plaidoyer pour une réforme
juridique et politique est une première étape indispensable.

Améliorer l'accès 
des filles à une 
éducation de qualité

Les filles sans éducation sont trois fois plus susceptibles de se 
marier avant l’âge de 18 ans que celles qui ont eu accès à un
enseignement secondaire ou supérieur. Mettre en œuvre des
mesures incitatives – telles que la provision d’uniformes ou de
bourses – fournir un soutien aux filles, ou leur enseigner les
compétences nécessaires pour s’inscrire et rester à l’école peuvent
aider à retarder leur mariage. Quand les filles sont à l'école, elles
sont moins susceptibles d'être perçues par leurs familles et les
membres de la communauté comme étant prêtes pour le mariage.
Les programmes visant à améliorer la sécurité et l'accueil des filles
dans les écoles, à renforcer les programmes scolaires et à rendre les
leçons scolaires plus pertinentes au vécu des filles sont également
efficaces. L'école permet aux filles de tisser des réseaux sociaux et
d'acquérir les compétences et les connaissances qui les aideront 
à mieux défendre leurs droits et à préparer leur avenir.

Sensibiliser et mobiliser 
les parents et les membres 
de la communauté

Les familles et les anciens de la communauté sont 
traditionnellement chargés de décider quand et avec qui une 
fille doit se marier. Leur éducation – au moyen de réunions, de
campagnes d'information et/ou d’annonces publiques – sur l'impact
du mariage des enfants sur la santé et l'avenir d'une fille est souvent
le premier pas vers de profonds changements. Grâce à ces nouvelles
connaissances, l'attitude et les comportements des adultes vis-à-vis
du mariage des enfants peuvent évoluer ; ces adultes deviennent
alors plus susceptibles de remettre en cause, plutôt que de soutenir, 
ce qui est traditionnellement attendu d'une fille. 

Autonomiser les filles avec des
connaissances, des compétences
et des réseaux de soutien

En réunissant les filles pour leur permettre
d'acquérir des compétences de base en
alphabétisme et arithmétique, leur apprendre 
à communiquer et négocier avec les autres, 
à rester en bonne santé au cours de leur vie
reproductive, à collaborer pour résoudre des
problèmes, et à gagner et gérer de l'argent, 
celles-ci peuvent approfondir leurs connaissances
et devenir plus sûres d’elles-mêmes. De plus, 
les possibilités de rencontrer d'autres filles ainsi
que des mentors contribuent à atténuer le
sentiment d’isolation sociale et économique 
que de nombreuses filles ressentent dans les
pays en développement. Ensemble, ces acquis
permettent aux filles de se défendre, de prendre
de meilleures décisions et d'envisager d’autres
voies que le mariage précoce. 

Fournir un soutien économique 
et des mesures incitatives 
aux filles et à leurs familles

Les parents ont parfois un intérêt financier 
à marier leur fille tôt, soit parce qu’ils touchent 
le prix de la fiancée, parce qu’ils voient le montant
de la dot diminuer, ou simplement car ils ont une
bouche de moins à nourrir. Les approches qui
visent à améliorer la stabilité économique des
ménages pauvres peuvent aider à réduire le
mariage des enfants. 

Offrir des incitations économiques à une 
fille ou à sa famille, sous la forme d'un prêt 
ou l’apprentissage d’une activité génératrice de
revenus, peut apporter un soutien économique
immédiat pour les familles en difficulté. Les filles qui
acquièrent des compétences qui leur permettent
de percevoir un revenu dans l’avenir ont souvent
un statut plus élevé dans la famille.

LES CINQ STRATÉGIES :

RÉSUMÉ DES ÉLÉMENTS DE PREUVE
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BERHANE HEWAN 

ORGANISATIONS :
le Gouvernement Ethiopien,
Population Council, le FNUAP, 
la Fondation de l’ONU, 
la Fondation Nike

STRATÉGIES : Berhane Hewan
se focalise sur des filles mariées
ou non-mariées âgées de 10 à 19
ans dans la région d'Amhara, en
Éthiopie. Le programme travaille
aussi avec les familles des filles
ainsi que la communauté dans
son ensemble. Les stratégies de
prévention du mariage des
enfants et de soutien aux jeunes
filles mariées incluent : la
création de groupes de filles,
l’approvisionnement de matériel
scolaire pour garder les filles 
à l'école, l’organisation de
discussions au sein de la
communauté sur le thème 
du mariage des enfants et le
recrutement de mentors adultes
pour soutenir les filles. Le
programme Berhane Hewan 
a également offert une chèvre 
ou un mouton aux familles qui
permettent à leurs filles de
poursuivre le programme. 

RÉSULTATS DU PROGRAMME
PILOTE (2004-2006) : Les
filles âgées de 10 à 14 ans dans
le village projet étaient 90 pour
cent moins susceptibles d'être
mariées que les filles vivant 
dans des villages comparables.
Le programme Berhane Hewan
continue à ce jour et a été reproduit
dans d'autres zones de l'Éthiopie.

(Sources : http://www.guttmacher.org/
pubs/journals/3500609.pdf;
http://www.popcouncil.org/pdfs/201
0PGY_BerhaneHewanReport.pdf)

ISHRAQ 

ORGANISATIONS : Save 
the Children, Caritas, CEDPA,
Population Council, le Ministère
de la Jeunesse, le Conseil
National pour l'Enfance et 
la Maternité

STRATÉGIES : Ishraq est un
programme de deux ans pour
les filles âgées de 12 à 15 ans
qui ne sont pas scolarisées. 
Il vise à les aider à retourner 
à l’école en les éduquant sur leur
santé et en leur enseignant des
compétences pratiques pour la
vie quotidienne. Le programme
prévoit également une formation
financière et un programme
sportif. Ishraq travaille aussi 
avec des membres de la
communauté au travers de
séances de sensibilisation sur
les conséquences du mariage
des enfants et sur les
alternatives possibles.

RÉSULTATS (2001-2004) :
Les filles d'Ishraq ont exprimé le
désir d'attendre d'être plus âgées
pour se marier et souhaitent
avoir leur mot à dire dans le
choix de leur mari. Plus elles 
ont participé au programme, 
plus l'impact était important. 
À titre d'exemple, le pourcentage
de filles déclarant préférer se
marier avant l'âge de 18 ans 
a diminué en fonction de
l'exposition au programme : 
de 35 à 15 pour cent chez les
filles ayant participé pendant
moins de 12 mois ; de 28 à 
5 pour cent chez celles ayant
participé pendant une période 
de 13 à 29 mois ; et de 26 à 1
pour cent chez les filles qui ont
participé à la totalité des 30 mois
du programme. Le programme
est toujours en cours.

(Source : http://www.popcouncil.
org/pdfs/IshraqFullReport.pdf)

PROGRAMME
MAHARASHTRA DES
SCIENCES DE LA VIE 

ORGANISATIONS : Institute 
for Health Management – Pachod,
ICRW, la Fondation Rockefeller,
la Fondation Ford

STRATÉGIES : Ce programme 
a réuni des groupes
d'adolescentes non-mariées
pendant une heure chaque 
jour de la semaine pendant 
plus d'un an. Elles y ont appris, 
entre autres, les bases de la
santé reproductive et sexuelle,
comment communiquer
efficacement et comment
prendre de bonnes décisions. 
Le programme a également
sensibilisé les membres de 
la communauté sur la santé
reproductive et les causes et
conséquences du mariage des
enfants, et a encouragé les
adultes à soutenir les filles.

RÉSULTATS (1998-1999) :
L’âge médian des filles au
mariage est passé de 16 à 17
ans dans la zone du programme,
en contraste avec la zone de
contrôle où il n’y a eu aucun
changement. Les individus
responsables des décisions
dans la vie des jeunes filles
mariées sont devenus plus
informés et plus sensibles aux
besoins de santé reproductive
des filles. Les filles exposées au
mariage précoce sont devenues
plus sûres d'elles et ont acquis
les compétences nécessaires
pour négocier avec leurs
parents. Le programme
Maharashtra est toujours 
en cours.

(Source : http://www.icrw.org/files/
publications/Improving-the-
Reproductive-Health-of-Married-
and-Unmarried-Youth-in-India.pdf )

PROGRAMME
D'AUTONOMISATION 
DES COMMUNAUTÉS

ORGANISATIONS : Tostan,
Center for Research and Human
Development, Population Council,
l'UNICEF, Macro International Inc.

STRATÉGIES : Ce programme
cible principalement les femmes
en leur offrant des séances
d'éducation informelle sur les
thèmes de l'hygiène, la résolution
de problèmes, la santé des
femmes et les droits humains. 
Il a également encouragé les
chefs de village et les membres
de la communauté à se mobiliser
contre les pratiques néfastes,
telles que l'excision et le mariage
des enfants.

RÉSULTATS (1996-2000) :
Plusieurs villages ont fait des
déclarations publiques pour
mettre fin à la pratique du
mariage des enfants. Les
femmes qui ont participé 
au programme et qui ont été
exposées à des activités de
mobilisation communautaire –
ainsi que celles qui n'ont été
exposées qu'aux activités
communautaires – ont révélé
qu'elles étaient mieux informées
de leurs droits.

(Source : http://www.unicef.org/
evaldatabase/index_59605.html)

ÉTHIOPIE ÉGYPTE INDE SÉNÉGAL

téléchargez le rapport

complet « Solutions to 

End Child Marriage » sur

www.icrw.org

Pour en savoir plus, 

Combinaison la plus
fréquente parmi les
programmes évalués :

+

EXEMPLES DE PROGRAMMES PROMETTEURS
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À l'avenir, il sera nécessaire d’investir
davantage dans la documentation et
l'évaluation des solutions au mariage 
des enfants. Il existe désormais une base
de connaissances d’approches efficaces
qu’il est possible d’utiliser pour élaborer
de nouveaux programmes, mais il est
nécessaire d’étendre cette base de
données afin de prendre en compte la
diversité des cadres géographiques et 
des contextes locaux. De plus, les 23
programmes évalués n’ont été mis en
œuvre que dans 11 pays et n’ont pas
couvert de nombreux endroits où les taux 
de prévalence du mariage des enfants
sont les plus élevés. Il est impératif que
les prochains programmes ciblent les
pays, les régions et les communautés où 
le mariage des enfants est extrêmement
répandu. Ils devront s'appuyer sur ce qu’on
sait déjà, tout en analysant les facteurs
spécifiques à l’origine du mariage des
enfants dans chaque contexte particulier.
Les objectifs des programmes devront par
la suite être adaptés de manière à répondre
à ces facteurs, en partenariat avec les
membres de la communauté et au sein 
de leurs systèmes.

Il est essentiel que ces efforts ne fassent 
pas abstraction des filles qui sont déjà

mariées. Elles sont parmi les membres 
les plus marginalisés de la société et
méritent une attention particulière dans 
les programmes de développement. 
Les filles mariées, et les filles susceptibles
d'être mariées jeunes, doivent être au
cœur des programmes. La mobilisation
des familles, des responsables
communautaires et des communautés
est également essentielle pour arriver 
à un changement durable des normes
sociales et des attentes sociétales
concernant le rôle des filles et 
des femmes. 

Enfin, les programmes qui se focalisent 
sur des objectifs de développement 
connexes, tels que l'amélioration de 
l'accès à l'éducation, la réduction de la
vulnérabilité au VIH, l'amélioration de 
la santé maternelle et infantile, et la
promotion de la sécurité alimentaire,
peuvent et devraient également intégrer
des éléments de réponse au mariage
des enfants afin d'atteindre un succès 
à long terme. En effet, l'étude d’ICRW a
constaté que de nombreuses stratégies
prometteuses ayant un impact sur la
prévention du mariage des enfants faisaient
partie de programmes aux objectifs 
de développement plus larges.

S’engager de manière continue et 
inclusive pour la fin du mariage des
enfants contribuera à la création d’un
monde    où les filles seront non seulement
libres de décider si, quand et avec qui 
elles souhaitent se marier, mais aussi d'un
monde où les filles et les femmes vivent
en sécurité et en meilleure santé, et sont 
à la fois valorisées et autonomes.

• Sensibiliser et mobiliser
les parents et les
membres de la
communauté

• Améliorer l'accès des
filles à une éducation
de qualité

• Fournir un soutien
économique et des
mesures incitatives aux
filles et à leurs familles

• Encourager les lois 
et les politiques
favorables 

de programmes de développement doit 
donner priorité à la prévention du mariage des enfants. Les investissements
doivent prendre en compte les stratégies programmatiques qui ont fait leurs
preuves, telles que celles identifiées par ICRW, tout en continuant à tester des
approches et des techniques d'évaluation novatrices. Il n’existe pas de stratégie
unique qui puisse, à elle seule, offrir une solution au mariage des enfants. 
En effet, il faudra faire appel à une combinaison de stratégies, conçues pour
répondre aux besoins du contexte local, pour être efficace et pour aboutir 
à une transformation des comportements, des attitudes et des normes  sociales. 

• Autonomiser les filles
avec des connaissances,
des compétences et des
réseaux de soutien

La prochaine génération Stratégies pour mettre fin
au mariage des enfants : 
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